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En Suisse, le terme de souveraineté alimentaire 
n’est même plus à l’ordre du jour, parce que 
l’on mange l’équivalent d’un jour sur deux à 
l’étranger. On pourrait faire mieux, si on avait un 
réel désir de ne pas être aussi vulnérable face à 
l’extérieur.

Souvent ce sont les accords de libre échange 
qui permettent à des produits étrangers de 
concurrencer des produits locaux plus chers à 
produire. Mais tout à coup, cette mondialisation 
à l’extrême a de sérieux ratés !

Il y a eu tout d’abord la pandémie qui a mis à 
mal le système ;  les gens en quarantaine ne 
fabriquaient plus les pièces indispensables aux 
chaînes de production.

Et aussi, le réchauffement climatique avec son 
lot de sécheresses ou 
d’inondations et ensuite la 
guerre en Ukraine : la Russie 
et l’Ukraine sont de très 
gros exportateurs de blé. 
L’Ukraine exporte également 
énormément d’huile de 
tournesol.

La réaction en chaîne de tous 
ces évènements amène une 
hausse spectaculaire des prix 
des produits agricoles dans le 
monde, impactant gravement 
les pays les plus pauvres. 

L’Afrique est très durement touchée. Les prix 
du blé et de l’huile ont considérablement 
augmenté. Jéthro met en place des programmes 
de productions alimentaires locales, tant au 
niveau de la culture de champs de céréales que 
de l’élevage bovin laitier. Le but est d’augmenter 
la production des fermes sans dépendre 
d’intrants extérieurs. Le fumier du bétail 
fertilise les champs de céréales pour la nutrition 
humaine. L’amélioration génétique des vaches 
augmente la production de lait local et réduit la 
dépendance de l’étranger.

Jéthro déploie tous ses efforts afin que la 
production locale diminue la dépendance 
alimentaire extérieure. C’est le seul moyen que 
l’on a pour diminuer l’impact négatif de cette 
crise sur une population très vulnérable, face 
à la flambée des prix des denrées alimentaires 
: ce que l’on cultive dans son champ n’est pas 
soumis aux fluctuations du marché mondial. 

Dans ce rapport annuel, vous trouverez les 
actions entreprises par Jéthro durant l’année 
2021 pour augmenter les rendements des 
paysans·nes du Sahel tout en restaurant leur 
terre. Bonne lecture.  
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ACTIVITÉS DE JÉTHRO
AU BURKINA FASO

par Luc-Olivier Robert

CONTEXTE
Quelques chiffres :  Le Burkina Faso comptait un peu plus 
de 21.5 millions d’habitants en 2020 pour une superficie 
de 274’400 km² (6.6 fois la superficie de la Suisse). De 
1960 à 2020 la population est passée de 4.6 à 21 millions 
d’habitants soit 4,6 fois plus qu’en 1960. Le Burkina 
Faso est l’un des pays les plus pauvres du monde avec 
plus de 46% de sa population vivant en dessous du seuil 
de pauvreté. 40 % de la population risque l’insécurité 
alimentaire, alors que 42 % n’ont pas accès à l’eau potable. 
Le taux d’alphabétisation est de 27% pour les hommes et 
de 13% pour les femmes. Le pays se situe, pour l’année 
2019, au 182ème rang sur 189 pays, selon le classement 
développement humain établi par le Programme des 
Nations unies pour le développement (PNUD).

Problèmes identifiés : Les rendements agricoles sont très 
(trop)  faibles à cause de la dégradation des sols, ce qui a 
pour conséquences la sous-nutrition et la pauvreté de la 
population rurale.

Solutions proposées : Jéthro-Suisse propose avec son 
partenaire sur le terrain Jéthro-Burkina des formations 
accessibles et pratiques pour augmenter les rendements, 
tout en restaurant les sols. Généralement, en quelques 
années, les rendements doublent ou triplent chez les 
paysans·nes qui suivent le cursus de formation. 
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Formation de base
Objectif : améliorer la production agricole par de bonnes 
pratiques.
Durée : 5 jours.
Où : De manière décentralisée dans les villages. 
En 2021 à Zanghogo, Gueré, Benda Toega, Bidougou.
Participants·es : 168 paysans·nes dont 100 femmes et 68 
hommes.
Contenu de la formation : 
•	 Introduction aux bases de l’agriculture de conservation.
•	 Mise en évidence de l’importance de la matière 

organique.
•	 Apprentissage de mesures directement applicables 

(Récolte de foin et son stockage en fin de saison des 
pluies pour l’affouragement du bétail durant la saison 
sèche, création de petits élevages bovins, stockage 
des engrais de ferme en vue de leur épandage sur les 
cultures, couverture des sols et rotations de cultures).

Chaque participant·e est équipé·e en matériel de fauche 
(faux, pierre d’affûtage, matériel de battage et fourche).

Formation avancée
Objectifs : Enseigner avec plus de précision comment 
améliorer le rendement des cultures et initier à la 
production laitière tout en améliorant l’impact écologique 
des fermes.
Durée : 21/2 mois.
Où : Au Centre de Formation Agricole (CFA) à Benda-Toéga. 
Participants·es : 61 paysans·nes dont 41 femmes et 20 
hommes. (photo ci-dessous)
Contenu de la formation : 
•	 Notions de gestion d’exploitation agricole et de 

gestion des récoltes et des stocks. 
•	 Mise en place de mesures antiérosives, agroforesterie, 

installation de haies vives, etc…
•	 Transformation du troupeau local en race améliorée, 

maîtrise de la production laitière, affouragement, 
santé animale, etc… 

•	 Cours à caractères sociaux : nutrition, planning familial 
et gestion financière.

ACTIVITÉS DE JÉTHRO
AU BURKINA FASO

NOS FORMATIONS EN 2021

par Mady Ouédraogo

L’apprentissage du battage de la faux 
lors de la formation de base
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Formation de conseillers·ères dans les villages
Objectifs : Transmettre le savoir, les connaissances et les 
nouveautés dans leur village.
Durée : 3 jours.
Où : Au CFA à Benda-Toéga.
Participants·es : 20 conseillers de 12 villages touchés par 
Jéthro
Contenu de la formation : Mise en place de champs de 
démonstration (Champs-école) dans les villages touchés 
par Jéthro.

Formation des détenteurs de bétail laitier
Objectifs : Améliorer la gestion technique d’un troupeau 
laitier et la gestion socio- économique d’une exploitation 
laitière. 
Durée : 4 jours
Où : Au CFA à Benda-Toéga
Participants·es : 100 paysans·nes dont 89 hommes et 11 
femmes.
Contenu de la formation : 
•	 Maîtrise de l’insémination dans la gestion du troupeau 

laitier.
•	 Maîtrise de la gestion de la vache portante.
•	 Gestion des veaux et génisses. 
•	 Production laitière.
•	 Santé et gestion du troupeau.
•	 Culture fourragère

Formation pour jeunes de 12 à 16 ans
Objectif : Donner un regard positif et d’avenir sur les 
métiers agricoles à la jeune génération en les initiant à 
l’agriculture durable.
Durée : 6 jours.
Où : Au CFA à Benda-Toéga.
Participants·es : 56 jeunes dont 33 filles et 23 garçons de 
10 villages du Burkina Faso.
Contenu de la formation :
•	 Initiation à l’agriculture durable (techniques culturales, 

rotation des cultures, compostage, etc…).
•	 L’agroforesterie (qu’est-ce que l’agroforesterie, les 

avantages, actions locales et régionales possibles).
•	 Cours à caractères sociaux (droits et devoirs de 

l’enfant, hygiène corporelle, etc…)
•	 Visite de la forêt Bangr Weogo. (photos ci-dessous)

VILLAGES TOUCHÉS PAR JÉTHRO

Quelques participants·es à la formation des déteneurs 
de bétail laitier



La ferme du CFA
Au fur et à mesure des années, la ferme du CFA devient 
un modèle en terme d’élevage laitier au Burkina Faso, 
recevant des visites de représentants de l’État et d’autres 
groupements (Peuhls ou autres). 

Notre objectif est d’amener les paysans·nes à comprendre 
qu’avec des bovins bien soignés, l’on peut parvenir à un 
élevage prospère. 

Nous favorisons en outre un changement génétique des 
vaches locales par le croisement du zébu local avec la 
race « brune » originaire de Suisse centrale, vache suisse 
résistant le mieux à la chaleur (photo). Ceci a comme 

conséquences d’augmenter la production et donc la vente 
de lait. Pour rappel, le Burkina Faso importe 90% de sa 
consommation de lait d’Occident ; donc notre démarche 
a tout son sens. 

En 2021, le fonctionnement de la ferme était autonome 
financièrement ; celle-ci employait 4 personnes à temps 
plein dont 2 apprentis. Au cours de l’année, 31’011 litres 
de lait ont été produits et le cheptel se monte à 13 vaches, 
1 taureau, 11 génisses et 6 veaux. 

par Mady Ouédraogo

En raison de la pandémie, nos activités en Suisse ont 
été très réduites : pas de fête Jéthro, de stands aux 
manifestations et pas non plus de conférences dans les 
écoles. 

Nous avons quand même eu la joie de participer le 
13 novembre au premier forum des Burkinamis. Les 
Burkinamis est une amicale des organisations suisses 
qui travaillent au Burkina Faso. Nous sommes environ 
80 associations de toutes grandeurs dans cette amicale 
et une vingtaine étaient représentées à ce forum. Nous 
avons pu ainsi apprendre à mieux nous connaître et 

partager nos difficultés et succès au travers de plusieurs 
ateliers. Différents orateurs ont également fait part de 
leurs expériences et donné des conseils très pratiques. 

Au niveau du personnel, nous avons la joie d’avoir accueilli 
Barbara Schmoutz à temps partiel pour pouvoir épauler 
l’équipe qui élabore les dossiers pour nos bailleurs de 
fonds.

ACTIVITÉS DE JÉTHRO
AU BURKINA FASO

ACTIVITÉS DE JÉTHRO
EN SUISSE

par Jacques Lachat



COMPTES 2021
BILAN DE CLÔTURE

par Olivier Jeannet

COMPTES 2021

Bilan au 31 décembre 2021

La somme des composantes peut ne pas être égale au total en raison des écarts d’arrondis

31 décembre 2021 31 décembre 2020

ACTIF en Frs

Total Actifs circulants 111 817 75 090

Liquidités

                                   Caisse 46 365

                                   CCP 88 256 63 655

                                   Banque CEC 22 131 10 112

                                   Compte Visa 1 384 958

Actifs transitoires 3 115 180

Actifs immobilisés 48 516 48 516

Immeuble Joratel 77 016 77 016

Fonds de réserve Joratel -28 500 -28 500

TOTAL ACTIF 163 448 123 786

PASSIF

Dettes à court terme 21 500 25 000

Dettes à court terme Joratel 21 500 25 000

Passifs transitoires 0 0

Capitaux de fonds affectés 98 060 62 060

Fonds renouvellement des bâtiments CFA 24 000 18 000

Fonds Reboisement 4 060 4 060

Fonds général Jéthro Burkina Faso 70 000 40 000

Fonds de garantie temporaire Burkina Faso

Capitaux propres 43 888 36 726

Capital libre 36 726 32 979

Résultat de l’exercice 7 162 3 747

TOTAL PASSIF 163 448 123 786



COMPTES 2021
COMPTE D’EXPLOITATION

COMPTE D’EXPLOITATION 2021

31 décembre 2021 31 décembre 2020

PRODUITS

Recettes libres 133 032 64 % 182 957 95 %

Recettes ventes 235 370

Produits de manifestations

Dons non affectés 130 666 117 506

Cotisations membres 1 190 1 220

Sponsoring Jéthroexpress 700 600

Produits divers 210 21

Latitude 21 Participation aux frais suisse 3 240

Intérêts Banque et CCP 31

Extourne des provisions 60 000

Recettes affectées 73 800 36 % 9 100 5 %

Contributions Latitude 21 33 800 9 100

Contribution Interaction 40 000

Reprises du fond de réserve 40 000

TOTAL DES PRODUITS 246 832 192 057

CHARGES

Charges Suisse 45 091 28 % 48 812 34 %

Frais de personnel 29 810 31 941

Frais administratifs 3 141 4 815

Frais recherche de fonds 9 785 9 451

Frais des activités de Jéthro 113 39

Cotisations 1 570 1 939

Charges financières 672 628

Charges Burkina Faso 118 579 72 % 93 498 66 %

Charges Jéthro Burkina faso 88 328 70 677

Charges Matériels et transports 26 714

Charges d’accompagnements des projets 3 537 22 821

Provisions 76 000

Provision des immeubles Burkina Faso 6 000

Attributions aux fonds de réserve 70 000 46 000

TOTAL DES CHARGES 239 670 188 310

Résultat de l’exercice 7 162 3 747



COMPTES 2021
RAPPORT DE CONTRÔLE



PAROLE DU TERRAIN 

L’HISTOIRE DE PIERRE
Je m’appelle Pierre Convolbo, habitant à Benda-Toéga. 
Je suis responsable de quartier et j’ai une famille de 5 
membres.

Par mon titre de chef de quartier, j’ai l’obligation de 
donner le bon exemple en matière de protection de 
l’environnement ; donc suivre une formation était 
indispensable pour moi.

En septembre 2020,  j’ai suivi la formation de base 
proposée par Jéthro et en 2021 la formation avancée.
La mise en pratique des enseignements reçus à travers 
les techniques culturales facilite beaucoup mon travail . 
Désormais, j’arrive à planifier mes activités et je veille à ce 
que mes animaux ne divaguent plus.

J’ai 1,5 hectare de terrain pour les cultures. Avant les 
formations, mes rendements étaient de 250 kg de céréales 
et 40 kg d’arachides. En 2020, bien que la saison ait été 
difficile, j’ai imité les anciens formés et mon rendement en 
céréale est monté à 400 kg. J’ai récolté 100 kg d’arachide.
Nul doute que si je reçois maintenant la formation avancée, 
ma production sera meilleure pour les saisons à venir.

Pour la suite, je me donne le défi de redoubler d’efforts 
et de tripler mes rendements pour que ma famille puisse 
manger à sa faim. Je prévois  de développer mon élevage 
et de me mettre au maraîchage qui est aussi un secteur 
rentable.

Pour conclure, je dirai que la formation Jéthro nous aide 
à changer qualitativement le visage de nos familles. Merci 

aux donateurs de Jéthro. Vous ne vous rendez peut-être 
pas compte que vos dons sauvent réellement des familles 
au Burkina-Faso. 

par Mady Ouédraogo



PERSPECTIVES D’AVENIR 
L’intensification des essais culturaux avec les techniques 
du zaï, des demi-lunes, du fumier composté et des 
céréales améliorées, sélectionnées pour la zone de 
culture est à renforcer. 

Ces essais sont à faire directement chez les paysans et 
paysannes ouverts à la nouveauté, afin de ne pas leur 
demander un effort supplémentaire dans un champ 
communautaire.

La grande problématique de la clôture des champs par 
des haies protectrices difficiles à mettre en place est 
aussi dans nos préoccupations.

Ensuite trouver des clés pour lutter contre le fléau du 
Sahel : le libre pâturage ou surpâturage des animaux 
divaguant partout en ravageant la nature, en broutant 
systématiquement tous les petits arbres, détruisant la 
diversité des espèces en mangeant les plus appétentes, 
devient urgent.  

Quand nous pourrons approcher les nomades vivant 
en zones dangereuses, une fois la sécurité retrouvée, 
le but est de travailler avec eux pour les aider à nourrir 
leurs 
troupeaux sur de plus petites surfaces en libérant ainsi 
d’immenses régions pour la croissance naturelle de la 
forêt.

Cela pourrait être un gigantesque piège à carbone 
et réguler le climat de ces régions. Des certificats « 
carbone » pourraient -ils  aider à financer cela ?

Le souhait de faire reverdir le Sahel est toujours présent 
en nous.

par Claude-Eric Robert

Le Sahel

FÊTE JÉTHRO

3 Septembre - 11h30
Centre du Bugnon

Les Ponts-de-Martel

Repas
Conférence

Activités pour les enfants
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scan me

Don via Twint ?

Pour nous contacter
ASSOCIATION JÉTHRO
Case postale 1606
2001 Neuchâtel
www.jethro-suisse.org

Pour vos dons
Pour vos dons en faveur de Jéthro :
CCP : 17-77570-8
IBAN : CH 28 0900 0000 1707 7570 8

Suivez-nous sur 

100 CHF 200 CHF 600 CHF
Équipe un(e) paysan(ne) avec une 
faux, une fourche et le matériel 
d’aiguisage afin de pouvoir récolter 

du foin.

Représente l’aide initiale d’un 
paysan(e)burkinabé(e) pour l’achat 
d’une génisse. Cela lui permet 
de compléter la nourriture de sa 

famille et de générer un revenu.

Couvrent les frais de  formation 
complète d’un(e) paysan(ne)
burkinabé(e). En offrant ce montant, 
vous permettez à une famille de 
sortir durablement de la précarité.

Les réalisations de Jéthro reposent en grande partie sur la générosité d’un cercle fidèle de donateurs. Voulez-vous 
en faire partie ? Voici quelques exemples de l’utilité de votre don. Jéthro vous remercie de votre soutien.

Vidéo de notre travail

scan me


